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Biographie de l’auteur


 

Henry James naît le 15 avril 1843 à New York. Il est le second fils de Henry James Sr. et Mary Robertson Walsh, déjà parents d'un petit William. La famille vit à l'abri du besoin. Elle voyage à Paris et à Londres avant de retourner vivre à New York. Naissent Garth Wilkinson en 1845, Robertson en 1846 et Alice en 1848. En 1855, les James entreprennent un second séjour en Europe d’une durée de cinq ans. Les enfants sont suivis par des précepteurs.

La famille part vivre à Newport aux États-Unis. Âgé de seize ans, Henry James étudie à Genève et à Bonn. Blessé au dos, il ne peut pas s'engager dans l'armée à la veille de la guerre de Sécession. Il se consacre alors à l'étude de l'art et s'inscrit ensuite à l'université de Harvard. Il étudie le droit mais abandonne rapidement au profit de sa passion pour la littérature et l'écriture. Il se lie notamment d’amitié avec l'écrivain William Dean Howells. Il rencontre le directeur de l'Atlantic Monthly, James Russell Lowell et le codirecteur de The Nation, Charles Eliot Norton.

Il retourne aux États-Unis, où il rejoint sa famille à Boston. La famille James part ensuite demeurer à Cambridge. En 1863, il fait paraître sa première nouvelle et des essais de critique sous anonymat. En mars 1865, une nouvelle signée de son nom, Histoire d'une année, est publiée dans The Atlantic Monthly.

Entre 1869 et 1870, Henry James voyage de nouveau en Europe. Grâce à Charles Eliot Norton, il rencontre les écrivains William Morris et John Ruskin. De retour à Cambridge aux États-Unis, il fait publier son premier roman, Le Regard aux aguets, qui va paraître d'abord sous forme de feuilleton en 1871.

De 1872 à 1874, Henry James voyage de nouveau en Europe, cette fois-ci avec sa sœur Alice et leur tante Catherine Walsh. Il rédige ses impressions de voyage qu'il fait paraître dans The Nation. 

Un an plus tard, il va vivre à New York, où il écrit son second roman Roderick Hudson, des articles littéraires pour le magazine The Nation et un premier recueil de nouvelles. Dans la même année, il décide de retourner vivre à Paris, où il rencontre Ivan Sergueïevitch Tourgueniev, Gustave Flaubert, Émile Zola, Guy de Maupassant, Alphonse Daudet et Edmond de Goncourt. Il écrit L'Américain et s'intéresse de plus en plus à la forme du roman. Vraisemblablement las du manque d'estime des auteurs français à son égard, il finit par quitter Paris en 1876 pour se rendre à Londres.

De 1876 à 1881, Henry James a une production littéraire très féconde. Il écrit un essai sur les écrivains français, une biographie sur Nathaniel Hawthorne et trois romans – Daisy Miller (1878), Washington Square (1880) et Portrait de femme (1881). En 1882, Henry James traverse de nouveau l'Atlantique et visite Boston et Washington. Sa mère décède au mois de janvier. Il part de nouveau en Angleterre puis en France, avant de revenir précipitamment suite au décès de son père. 

En 1884, il se rend à Paris où il revoit Alphonse Daudet, qui va l'introduire dans le cercle des naturalistes. Il rencontre aussi Robert Louis Stevenson. Il écrit un essai sur l'esthétique et la poétique du roman, L'Art de la fiction. Alice James vient vivre chez son frère. Atteinte de névrose, elle s'occupe de la rédaction de son unique œuvre, son Journal. Henry James fait paraître Les Bostonniennes et La Princesse Casamassima en 1886.  En 1887, lors d'un séjour en Italie, Henry James rencontre Constance Fenimore Woolson, qui se suicide en 1894. En 1888, il fait publier trois courts romans – Le Réflecteur, Les Papiers d'Aspern et Une vie à Londres – et un essai sur plusieurs écrivains dont Guy de Maupassant et George Eliot, Portraits Partiels. 
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